I. a)En quête de soi même
Le voyage nous permet-il de mieux nous connaître personnellement ?? Il ne fait aucun doute que le fait de partir vivre dans un autre pays, dans lequel nous ne connaissons personne et où on se retrouvera tout seul sans ses proches ne peut que nous aider à mieux nous connaître même si toutefois l’objectif n’est pas celui-là. Partir ainsi vers l’inconnue montre déjà un grand courage et il n’est pas donné à n’importe qui de commencer une « nouvelle vie » de la sorte. C’est dans des situations comme celle-là que l’on réalise de quoi nous sommes capables. 
C’est un nouveau départ pour la vie de chacun, il faut s’intégrer, s’adapter à un nouveau mode de vie et ceci représente sans aucun doute l’étape la plus difficile, mais une fois surmontée on aura déjà fait preuve d’une grande force et on pourra alors profité pleinement d’une aventure qui s’avère avant tout humaine. 
En partant de son pays, on laisse derrière soi la famille et les amis mais on aura toujours en nous le souvenir de moments passés qui nous rendrons sans aucun mélancolique mais on sait qu’on les retrouvera à la fin de cette expérience. Et il n’y a pas de doute que cet éloignement ne fera que renforcer les liens entre tous quand ceux-ci seront à nouveau réunis.
Pour illustrer ce qui a été dit auparavant nous allons reprendre les propos de JenniferG :
« Selon moi, voyager est toujours une quête de soi et une quête de l'Autre aussi. En me basant sur mon expérience d'une année en Italie, je peux dire que j'ai rencontré beaucoup de personnes de nationalités et personnalités très diverses qui m'ont donné une idée de la grandeur et la diversité du monde. Mais également, ce fut une grande conquête de moi-même, car j'ai pu comprendre un peu plus qui j'étais et ce que je souhaitais... Le voyage vous apporte une richesse intérieure inégalable car c'est en voyant les choses extérieures à son pays et à soi-même que l'on réussit à prendre du recul sur ça et mieux comprendre les choses qui nous sont proches. »
Et on peut affirmer que le voyage dans un pays étranger permet de répondre la question existentielle qui suis-je ? Effectivement ça permet de mieux se connaître et cette aventure peut et doit être aussi une recherche de nouvelles découvertes.

I.b)A la recherche de nouvelles découvertes
Pode-se dizer que antes de mais nada, devemos definir o nosso título, pois o que significa para você, a busca de novas descobertas? Talvez ela seja um sinônimo de novas aventuras, emoções diferentes, sensações ou quem sabe ela represente uma fuga do cotidiano?!

Antigamente o termo viajar queria dizer descobrir, pois muitos países e indivíduos continuavam desconhecidos e muitas vezes não pertenciam à ninguém, nem tinham donos.
Por isso o viajante, dos séculos passados, era um explorador ou até mesmo um conquistador.
Observa-se na literatura, por exemplo, que o sentido da palavra viajante evoluiu, transformando-se, hoje em dia, em turistas, porém a idéia de descoberta continua viva dentro do mundo das viagens, afinal o homem já pisou em todos os cantos do planeta Terra, mas está longe de ter descoberto tudo sobre si-mesmo e sobre os outros seres humanos.

Nunca paramos de aprender, ou seja, de descobrir novos horizontes viajando, assim aumentamos os nossos conhecimentos de maneira geral, e apagamos as fronteiras físicas existentes entre cada país e diminuimos as difernças que separam as nações.

Em outras épocas o viajante era mais romântico, pois escrevia descrevendo a paisagem, o relevo, o clima, os homens e tudo nos parecia um sonho, como lugares idealizados, como o paraíso. Atualmente vemos romances sobre a viagem, entretanto a conotação com o desconhecido é quase sempre relacionada à ficção, pois precisamos de “nouvelles découvertes” imaginárias, já que afirmamos conhecer o mundo inteiro, à nível geográfico!

Cada indivíduo sente essa necessidade de procurar novas aventuras, seja por uma questão de curiosidade, ou vontade de mudar de rumo, de destino, abandonando o seu próprio dia-a-dia. A nossa “búsqueda personal” consiste em traçar um novo caminho num país estrangeiro para saciar, justamente, essa nossas curiosidades inatas, mas também em construir a nossa “identidad personal con el país en el que hemos nascido y crecido, es por esto que nos entra en la vena patriotista”.

Desta forma, percebemos que o viajante de antigamente mudou muito, ao compararmos este último, com os turistas apressados e muitas vezes mal-educados que nos tornamos!
O turista atual inventa novas maneiras de achar formas variadas para se divertir viajando, como por exemplo o turismo rural, o ecoturismo, o turismo de excursões, de esportes radicais etc. Passamos da descrição a visita de monumentos históricos, e dos guias turísticos ao lazer, ao comentarmos esse nosso tema, mas o que importa realmente é o prazer de viajar!esse sentimento deve permacer eterno.
Concluimos então, que a “recherche de nouvelles découvertes”, pode ser pessoal, cultural, turística, religiosa, imaginária, intelectual, profissional, histórica, amorosa, sentimental, esportiva, geográfica, arqueológica, cientíca, literária...

II.a) A la recherche d’une stabilité politique et économique
Comme nous l’avons vu précédemment, plusieurs raisons peuvent encourager certaines personnes à quitter leur pays d’origine. Au delà, du besoin de découvrir de nouveaux horizons, de se chercher une identité propre, certaines migrations ont été le fruit d’une véritable nécessité. Au cours de l’histoire de nombreux flux migratoires se sont succédés. La France a elle seule a connu trois grandes périodes. L'immigration en France a d'abord été d'origine européenne : italienne, belge et polonaise jusqu'à la Seconde Guerre mondiale, puis espagnole et surtout portugaise après la guerre. Dans les années 50, l'immigration africaine - d'abord maghrébine, puis subsaharienne - s'est accrue, en chiffres absolus et relatifs. Enfin, plus récemment, on observe une diversification des pays d'origine, avec la montée de ressortissants. De nombreuses familles ont quittés leur pays d’origine, fuyant un régime dictatorial trop oppressant, Que ce soient les portugais qui ont fuit le régime de Salazar, les italiens, pour fuir Mussolini, ou bien encore les espagnols en opposition au régime de Fransisco Franco. Ils ont entre autre voulu se libérer de la censure, la crainte de la délation, mais aussi les conditions de vie misérables, et la pauvreté. D’autres encore ont fui la guerre, au risque de leur vie. Dans la plupart des cas ce sont les hommes qui sont partis les premiers, laissant femme et enfants au pays. Ces derniers ne les ayant rejoint que plus tard. Les lourdes responsabilités qui pesaient sur ces pères de familles les ont encouragés à partir seul, à la recherche d’une vie meilleure, d’un emploi, d’une meilleure situation financière. Pour tous ces courageux, la séparation ne fut pas simple, quitter sa famille, ses amis, sa culture d’origine, son pays. Il faut savoir s’approprier une autre culture, ainsi qu’une nouvelle langue. Certaines familles sont retournés dans leur pays d’origine, des années plus tard, beaucoup en revanche se sont installés de façon définitive dans leur terre d’accueil. Les générations futures issues de l’immigration continuent de se souvenir, et pour la plupart de conserver et de faire valoir leur culture d’origine.
Les témoignages apportés sut cette facette de notre thème « busqueda personal » se rejoignent tous en certains points bien définis qui apparaissent comme fondamentaux et incontournables. Partir de son pays d’origine pour des raisons économiques ou politiques peut apparaître comme une solution mais ce n’est pas si simple que l’on pourrait penser. Quelques fois, le pays « d’accueil » se révèle être un pays où il existe également des difficultés qu’elles soient économiques ou politiques et les émigrants voient leurs rêves s’effondrer et doivent rentrer dans leur pays. La recherche d’une stabilité politique et économique apparaît comme étant une sorte d’espoir, un nouveau départ pour la vie mais quelques fois cet espoir s’effondre face aux difficultés d’adaptation dans un pays qui nous est étranger, de nouvelles mœurs, de nouvelles règles de vie. L’ailleurs ressemble au paradis que l’on aimerait atteindre et intégré pour fuir une réalité souvent trop difficile à affronter.
De tous les témoignages, de toutes les réflexions que nous avons pu lire à ce sujet, la conclusion que nous pouvons tirer est qu’ il semble évident que la recherche d’une stabilité politique et économique n’est pas si simple à accomplir, cela nécessite une capacité d’adaptation et une volonté d’intégration très forte.

II.b)…souvent couronnée d’échec.
Si les personnes fuyant leur pays d’origine sont souvent à la recherche d’un eldorado, cette recherche est parfois infructueuse.
Le phénomène de l’immigration est un sujet très controversé aujourd’hui en Europe par exemple. Si le gouvernement de Zapatero en Espagne a décidé dernièrement de régulariser massivement ses immigrés clandestins, en France la politique de Dominique de Villepin tend à durcir le processus d’accueil, bien que celui-ci soit déjà largement décrié par différentes ONG en faveur des droits de l’homme.
L’intégration des familles issues de l’immigration et même de leurs enfants, nés eux dans le pays d’accueil posent aussi problème. En effet l’insertion scolaire est probablement le facteur qui conditionne le plus les différentes formes d'intégration sociale et économique. Ainsi, les structures de formation et leur accessibilité socioculturelle aux familles immigrées sont le creuset d'une insertion réussie ou, selon les cas, d'une relégation sociale précoce. L'échec de l'enfant étranger provient d'une rupture culturelle et linguistique entre l'école et la famille. Alors pouvons- nous dire que s’il ne s’intègre pas, l’immigré en est le principal responsable ? Cela serait bien trop facile ! En ce qui concerne la France il faut dissocier deux situations : l’immigration en provenance des pays riches et celle en provenance des pays pauvres. Cette dernière correspond plus à notre sujet. Ce type d’immigration était souhaitée et souhaitable après la seconde guerre mondiale car la main d’œuvre était recherchée et la France devait se relever des conséquences d’un terrible conflit. On a vu affluer a l’aide d’argumentaire mensonger du gouvernement français de l’époque, une main d’œuvre de Pologne, Italie, Espagne, Portugal et surtout Nord africaine. L’accueil a été difficile, parfois même inhumain. Sur ce terrain, la politique d’immigration française a été un échec lamentable dont elle essaye de limiter les effets désastreux a coup de milliards et de placebos sociaux. Tout, dans la vie de tous les jours, témoignent de cet échec humain énorme. On a fait venir des personnes sans structure d’accueil physique ou morale, on les a utiliser sans se soucier de l’après. Sans se demander ce que deviendraient leurs enfants! C’est vrai, à cette époque on ne se souciait pas de grands choses; les villes nouvelles construites à la « va vite », l’écologie, et les hommes. On faisait de l’urgence pour répondre à l’urgence
Aujourd’hui cette immigration a changée d’aspect elle est toujours organisée, structurée mais par des acteurs différents. Avant, la traite était organisée par la République pour la République, aujourd’hui Marianne laisse le soin aux passeurs et autres marchands macabres de faire le travail, mais profite toujours de cette main d’œuvre. Il n’y a qu’a voire le nombre de manifestations, de grèves de la faim organisées pour soutenir les sans- papiers qui vivent aujourd’hui en France, « pays des droits de l’Homme ».
En lisant toutes les témoignages et réactions que ce sujet a pu inspirer, on se rend compte qu’ils se rejoignent tous sur un point : l’immigration est un sujet difficile que l’on ne peut pas résumer en quelques lignes et il faudrait faire du cas par cas pour pouvoir aborder tous les problèmes qui peuvent résulter de ce problème.


L’immigration permet à de nombreuses personnes de changer de vie, les gens vont à la quête d’une vie meilleure, les gens fuient les problèmes de leur pays. L’immigration est avant tout une façon de découvrir de nouvelles choses, « la découverte de l’inconnu » trouver une meilleure situation financière, économique, politique… Mais comment savoir si le « départ » du pays va être bénéfique ? Rien de mieux de tenter, et si ça ne marche pas, le retour au pays est une solution possible. 
A imigração pode ser um factor simples ou por vezes complicado dependendo da situação que vamos encontrar no país de destino. Os factores que levam as pessoas a imigrar são variados, como por exemplo, por vezes vão à procura de uma melhor situação económica, política… ou mesmo simplesmente por uma aventura do desconhecido. Esta experiência nem sempre é como a gente espera, pois vamos encontrar uma cultura completamente diferente da nossa e além disso custa-nos deixar para trás as pessoas que mais gostamos, assim como nosso país.
